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Le capitalisme mondialisé en crise, impose sa « norme libérale » :
Le nomadisme sans droit... pour tous.

L’actualité politique dans le monde 2

Les médias ne parlent 
des immigrés que 
sous l’angle du fait 
divers ou du misérabi-
lisme, ne les voient 
que comme des agres-
seurs ou des victimes. 
Une semaine ce sont les 
souffrances et l’horreur 
des centaines de morts 
au fond des cales. La 
semaine suivante, 
l’efficacité des sauve-
tages des marines 
française et italienne 
pour mieux masquer la 
réponse militarisée du 
sommet européen. Cette alternance va rarement au fond des 
problèmes. Accorder la priorité à la dimension émotionnelle et 
individuelle, désarme la réflexion politique et prépare le terrain 
aux simplifications du FN. Affrontons donc la complexité et 
sortons du déni. Un vaste débat est nécessaire pour des 
solutions politiques,  répondant aux intérêts réciproques des 
peuples concernés.
Les situations ont beaucoup évoluées. En 2015, n’oublions 
pas la toile de fond d’un capitalisme financier et globalisé en 
crise, générant une crise écologique, quantité de crises 
politiques et la multiplication des guerres régionales, 
notamment au Proche-Orient.
S’ensuivent des migrations de pauvreté, d’insécurité écono-
mique et sociale, des réfugiés de guerres, mais aussi des 
échanges accrus entre populations, le plus souvent qualifiées et 
instruites. Le terme générique de migrant est trompeur, 
comme celui de réfugié. L’Immigration vers l’Europe est 
infime au regard des migrations sud-sud. La masse des 
réfugiés vit sur d’autres continents. Sur les 200 millions de 
migrants internationaux (3% de la population mondiale) seul un 
tiers s’est déplacé vers un pays développé.
Contrairement à une idée répandue, la majorité des déplace-
ments, se font à l’intérieur de leur propre pays, ou aux frontières 
périphériques. Ainsi l’essentiel des 3 millions de réfugiés syriens 
sont au Liban ou en Jordanie, quand la France n’en accueille 
que ...500.
De plus, ce ne sont pas les populations les plus pauvres qui 
migrent, car la migration a un coût : seuls les plus aisés 

parviennent à réaliser 
leur projet migratoire. 
Etudiants, mariages 
mixtes, migrations 
féminines, sans papiers, 
travailleurs détachés, 
toutes ces figures 
nouvelles, sont catégori-
sées sous le même 
terme d’immigration. 
Au cœur de notre 
déconstruct ion/re-
construction, sans 
doute faut-il rappeler 
les fondamentaux des 
postulats du libéra-
lisme.

Déjà Adam Smith en 1776 prônait «  la liberté de circulation » 
pour les marchandises, les capitaux et... les hommes. De leur 
confrontation sur les marchés, libérés des entraves féodales 
devaient naître les meilleurs produits aux meilleurs prix. Très vite 
les pouvoirs politiques en collusion avec le patronat devaient 
imposer le contrôle de la main d’œuvre au travers du livret 
ouvrier, mais aussi la nécessaire mobilité des facteurs de 
production (capital et travail) pour répondre aux évolutions 
du marché, sans souci d’aménagement des territoires. 
Depuis quinze ans, les impérialismes dominants (Etats-Unis et 
Union européenne) jouent la carte de la destruction des 
Etats-Nation, au Proche Orient comme en Europe en vue de 
constituer de vastes zones de libre échange donnant le pouvoir 
aux multinationales( Projet du TAFTA de ce coté de la planète).
La nouvelle norme pour tous est le nomadisme sans droit, 
ou le «  business des migrants  » est plus rentable que la 
drogue.
Que ce soit le libyen fuyant la guerre des factions résultant de 
l’intervention militaire occidentale , le salarié polonais contraint 
de s’exiler dans un autre pays européen pour nourrir sa famille 
restée au pays, ou le salarié français licencié, à qui l’on propose 
400 euros en Roumanie...C’est la même logique de destruction 
des équilibres historiques antérieurs résultant des conquêtes 
sociales. Un autre mode de développement doit s’imposer: 
La solidarité et la coopération entre les peuples doit se 
substituer à l’exploitation et à la confrontation de tous 
contre tous. L’autorité et la représentativité des Etats siégeant 
à l’ONU doit être restauré.

C’est le double bilan que tire Pierre Laurent dans un entre-
tien  accordé à Libération le 29 avril dernier. Alors que la 
presse se gausse de la situation de ces grecs qui n’auraient 
jamais dû entrer dans l’U.E, le président du PGE met les 
pendules à l’heure.
« Tsipras s’en tient au mandat reçu du peuple ». D’abord c’est le 
retour de la dignité : «Il a sorti la Troïka du pays (qui se croyait 
en terrain conquis), « fait voter une loi humanitaire rétablissant 
l’électricité pour 300 000 Grecs qui en avait été privé, et mis en 
place l’aide alimentaire dont nombre de ses compatriotes 
avaient besoin. Enfin, il fait face avec courage à l’intransigeance 
des dirigeants de l’U.E et de la BCE».
La France laisse jouer la logique du « tous contre un ».
«  notre gouvernement n’est pas au rendez-vous de cette bataille 
cruciale. François Hollande...n’a jamais appuyé les demandes 
grecques ».(encore moins le commissaire européen Moscovici).
« la politique menée par les prédécesseurs de Syriza a mené à 
la faillite. Pourquoi faudrait-il prendre le relais d’une politique de 
faillite ? Ce gouvernement refusera la compromission, mais il est 
prêt à des compromis. Cependant il n’y aura ni dérégulation du 
marché du travail, ni atteinte au niveau des retraites, ni privatisa-
tions. Tsipras tiendra bon »

« La restructuration de 
la dette grecque est 
nécessaire pour la 
Grèce, mais aussi pour 
l’Europe. Une grande 
part des aides accor-
dées a fini directement 
dans les poches des 
grandes banques 
européennes. Notam-
ment françaises... il 
faut que cesse le 
racket des créanciers 
de la Grèce. Les députés communistes ont interpellé l’assem-
blée nationale pour demander une conférence européenne sur 
la dette.
Les forces de la gauche européenne sont bien décidées à jeter 
toutes leurs forces dans la bataille .Avec la manifestation du 1 er 
mai à Athènes, mais aussi les 30 et 31 mai à Paris, lors du 
forum européen des alternatives. Dix ans après le NON 
français au traité constitutionnel européen, nous propose-
rons des alternatives solidaires pour toute l’Europe. »

La République turque de Chypre du Nord, non reconnue par la communauté internationale a élu son nouveau président Mustafa 
Akinci, avec 60,50 % des voix au deuxième tour. Modéré classé à gauche, alors que son prédécesseur nationaliste était un élément 
de blocage, Il pourrait donner un nouveau souffle au processus de réunification de l’île, divisée entre Chypriotes turcs et grecs depuis 
1974 (intervention de l’armée turque, après une tentative de coup d’Etat menée par la dictature des colonels en Grèce). Il est un 
peu tôt pour savoir si nous nous dirigeons vers une réunification. Cependant les signaux positifs se succèdent.
Les deux présidents (Nord et Sud) veulent appliquer la préconisation de l’ONU qui suggère la mise en place d’une fédération 
bizonale et bicommunautaire. Le véritable plébiscite, dont a bénéficié ce nouveau président montre que les chypriotes turcs 
soutiennent l’idée d’une réunification. Reste la question des biens immobiliers abandonnés par les chypriotes grecs fuyant vers le 
sud de l’île lors de l’invasion turque. Les négociations de paix peuvent garantir des compensations mais pas le retour à la situation de 1974.

Va-t-on vers la réuni�cation de Chypre ?

Hollande entraine la France dans 
le camp de la guerre.
Vente de Rafales d’un coté, alignement 
sur les choix géostratégiques des pétro-
monarchies du Golfe-Arabie Saoudite et 
Qatar de l’autre. Accord pour désigner  
l’Iran comme la principale menace au 
Moyen-Orient. Accord pour une solution 
en Syrie qui ne passe pas par Bachar Al 
Assad. Dans la continuité de l’interven-
tion en Lybie sous Sarkozy, Hollande   
choisit la guerre, la partition d’Etat-na-
tion et un soutien indirect aux mouve-
ments djihadistes. Ces choix ne servent 
ni la paix, ni la stabilité régionale, ni un 
islam éclairé.

Washington espionnait les alliés 
européens via Berlin.
Les services secrets allemands (le BND) 
écoutaient pour le compte de la NSA 
(sécurité américaine), depuis 2002, près 
de 2000 personnes travaillant dans les 
institutions européennes, les gouverne-
ments alliés, et des entreprises comme  
EADS (airbus). L’Allemagne avait accepté 
pour appuyer la lutte anti-terrorisme.  
Depuis les pratiques d’espionnage ont 
dérivé bien au-delà, puisque le propre 
portable de Mme Merkel a été écouté.
De quoi faire réfléchir ceux qui sont 
prêts à soutenir en France le projet de 
loi « renseignement ».

Le gouvernement grec rouvre la 
télévision publique brutalement 
fermée en 2013.

C’était une des promesses de campagne, 
c’était même une priorité. Au pouvoir 
depuis 3 mois Tsipras a fait adopter par le 
parlement le rétablissement de la 
radio-télévision publique. En consé-
quence sur les 2600 employés licenciés 
en juin 2013, 1550 seront dans un premier 
temps réintégrés. La redevance a été 
fixée à 3 euros par mois. 
Pour la droite européenne ,c’est une 
décision maladroite qui risque d’aga-
cer les créanciers (BCE-FMI et 
commission). 
C’est un acte unilatéral, qui n’a pas été 
négocié avec les partenaires européens. 
Vous avez dit quoi ?   «  autorisation 
préalable des créanciers ? » ...souverai-
neté répondit l’écho.

« Syriza a fait plus en trois mois pour le peuple, qu’Hollande en trois ans »
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Le dernier numéro de la revue du projet s’intéresse, dans sa dernière livraison, à la nation. L’objet du mensuel étant de préci-
ser la vision qu’en ont les communistes. Une vision unique, loin des postures dominantes sur la question. Une première 
option à l’heure de la mondialisation et de la construction européenne considère la nation comme obsolète et son destin 
demeurant dans une dissolution au profit des pourvoirs régionaux et supranationaux. Une seconde option, nationaliste, 
considère la nation comme une unité ethnique devant résister aux affres du mondialisme.
Les communistes, quant-à eux proposent une vision internationaliste qui ne nie pas la nation mais la pense dans sa relation 
aux autres. Pour eux, elle est une unité de vie quotidienne soumise au même cadre juridique, façonné par les mêmes institu-
tions (l’école), protégée par un certain nombre de droits sociaux communs, et, la nation est indissociable de la démocratie.

La Nation en question

Austérité, élections régionales :
Les communistes à l’offensive

Le conseil national du Parti communiste Français se réunissait 
les 10 et 11 avril derniers après les élections départementales 
pour analyser les résultats, caractériser la nouvelle situation 
politique, définir les initiatives à prendre dans la période et fixer 
un calendrier et une méthode pour préparer les élections régio-
nales de décembre prochain.
Force est de constater que les communistes sont à l’offen-
sive avec pour objectif de multiplier les batailles contre les 
politiques libérales mises en place par le gouvernement, pour 
convaincre qu’une autre utilisation de l’argent est possible et 
inévitable si l’on veut redresser l’économie de ce pays et bien 
entendu participer de  l’amplification de la construction d’une 
alternative à gauche (cahier de l’espoir, forum européen des 
alternatives…)
Dans le calendrier politique des communistes, les prochaines 
élections régionales vont être une étape importante. Elles 
auront lieu les 6 et 13 décembres prochains dans les 13 
nouvelles grandes régions (le périmètre de la région des Pays 
de la Loire restant inchangé). Pour le PCF, il s’agira lors de 
ces élections de dynamiter le tripartisme, de construire des 
rassemblements sur la base de politique anti-austérité et de 
conserver le maximum de région à gauche et d’élus com-
munistes dans ces régions pour porter une politique 
progressiste. 
C’est ainsi que (voir ci-contre), le conseil national appelle à 
l’élaboration de propositions concrètes, à multiplier les contacts 
et les rencontres avec l’ensemble des partenaires politiques.
Un prochain conseil national se réunira le 10 juin prochain, il 
proposera une orientation nationale, restera au conférences 
régionales de proposer aux communistes des axes programma-
tiques et de rassemblement d’ici à début septembre.

En France, des dizaines de manifestations se sont déroulées à 
l’appel de la CGT, Solidaires, FSU et de l’Unsa. Le PCF a appelé 
tous les communistes à se mobiliser vendredi 1er  mai, pour 
défendre les droits des travailleurs. L’enjeu de cette journée était 
d’envoyer aux jeunes et aux privés d’emploi, ainsi qu’à toutes 
celles et ceux qui subissent précarité et chômage, un message 
d’espoir et de détermination. Augmentation  des salaires et 
des pensions, égalité salariale, plus de droits aux salariés, telles 
sont les propositions et revendications qui ont été portées pour 
sortir de la crise et revaloriser le travail. Elles sont les conditions 
du financement de la protection sociale pour garantir les droits à 
la santé et à la retraite. La nécessité d’une autre répartition 
des richesses a résonné dans notre pays mais aussi dans les 
rues de centaines de villes européennes. La journée de solidari-
té internationale des travailleurs du 1er mai avait cette année 
une résonnance particulière en Europe. A l’appel de la Confédé-
ration européenne des syndicats (CES), partout sur le conti-
nent, les travailleurs ont manifesté pour faire face aux 
politiques d’austérité  et  à  leurs dégâts sociaux et écono-
miques. Grèce, Espagne, Portugal, Irlande… Plus personne ne 
peut nier que le gouvernement grec est entré en résistance, 
avec le soutien du peuple, contre les choix de Bruxelles. Chaque 

jour la résistance est plus 
forte et l’exigence des 
peuples européens pour 
qu’une politique au 
service du progrès social 
s’affirme. C’est  une 
Europe unie qui s’est 
mobilisée dans la rue le 
1er mai  pour porter la 
solidarité internationale 
et l’exigence d’un futur 
meilleur pour les généra-
tions à venir.
En Loire-Atlantique plus 
de deux mille personnes 
se sont retrouvées pour 
battre le pavé et faire 
résonner les droits des 
travailleurs sur le 
territoire

Un 1er Mai combattif en Loire-Atlantique !

Photo – Patrice Morel

Angela Davis à Nantes

Figure du combat 
pour l’émancipa-
tion, du combat 
féministe et de 
celui pour l’égalité 
des citoyens améri-
cains à l’heure où 
la ségrégation a 
encore cours d’une 

manière violente aux Etat-Unis d’Amérique, 
Angéla Davis paiera du prix de la liberté ses 
engagements. Une grande solidarité lui 
sera témoignée à travers le monde, dont 
celle des militants communistes français.
Elle est présente à Nantes depuis le 10 mai 
où elle participait à la cérémonie en 
mémoire de la traite, de l’esclavage et de 
leurs abolitions et elle sera ce jour (11 mai) 
à 20h30 au Lieu Unique pour une confé-
rence sur le thème : « la prison : un système 
industriel, ses liens avec l’esclavage ».

Les �nances publiques au régime 
sec ! 
L’administration des Finances Publiques 
compte 37 implantations dans le départe-
ment de Loire-Atlantique dont 15 en zone 
rurale. Une de ses missions essentielles est 
la réception du public (payer, demander un 
délai de paiement, un échéancier, déposer 
un contentieux, un gracieux…). Or cette 
mission va être mise à mal par la décision 
de la direction locale de réduire drastique-
ment les plages d’accueil du public. La 
Direction Régionale des Finances 
Publiques et de Loire Atlantique, a profité 
d’une directive non obligatoire de Bercy 
pour sauter sur l’occasion de réduire les 
horaires d’accueil du public à 16h par 
semaine. Sont concernés dans un premier 
temps : Aigrefeuille, Ancenis, Blain, 
Bouaye, Clisson, Derval, Guéméné-Pen-
fao, Le Loroux-Bottereau, Machecoul, 
Montoir de Bretagne, Nort sur Erdre, Paim-
boeuf, Ponchâteau, Savenay
Cela se traduit par la fermeture au public 
tous les après midi de 14 trésoreries rurales 
du département. La CGT Finances 
Publiques 44 a récemment dénoncé cette 
nouvelle attaque contre les services publics 
et va saisir les élu-es locaux. Les sites 
implantés dans les communes de plus de 
10 000 habitants, seront aussi concernés 
très vite selon le syndicat, même si la modi-
fication des horaires d’accueil est remise à 
une date ultérieure. L’administration privilé-
gie le recours à internet, or l’accueil 
physique reste primordial au risque de 
pénaliser les usagers.
Le pire dans cette affaire, c’est que rien 
n’obligeait notre Direction à tailler dans le 
vif ! Une directive de Bercy ouvrait cette 
possibilité mais sans aucun caractère 
contraignant. Écoles, gares, postes, 
perceptions, les mauvais coups redoublent 
d’intensité contre les services publics et 
donnent le sentiment que la grande brade-
rie a commencé, tout doit disparaître 
comme en période de soldes ! 

Régionales : le calendrier et la méthode �xée par 
le Conseil National du PCF

« Le Conseil national invite les organisations du Parti, dès 
maintenant, à engager le débat dans les régions et avec les 
communistes, à travailler nos objectifs politiques pour faire 
gagner des politiques de gauche, à partir de larges rassem-
blements progressistes; élaborer des propositions concrètes 
pour nos régions; prendre des contacts avec les partenaires 
du Front de gauche et l'ensemble de la gauche, pour faire 
émerger des pactes régionaux anti-austéritaires, de progrès 
social, écologique et démocratique. Le Conseil national se 
réunira mi-juin pour tirer un bilan de ce travail, de ces discus-
sions et proposera une orientation nationale. Les confé-
rences régionales se tiendront en juin ou septembre.
Au niveau national, le PCF rencontrera toutes les forces du 
Front de gauche, de la gauche, syndicales, associatives, 
pour faire émerger des réponses progressistes, favorables à 
nos concitoyens ».

En Loire-Atlantique et dans la région

En pays de la Loire le travail concernant les élections régio-
nales est lancé, les 5 fédérations du PCF composant la 
région ont commencé à travailler ensemble à partir de la 
feuille de route adoptée par le conseil national.
En Loire-Atlantique, le conseil départemental du 28 avril 
dernier décidait d’une première mâtiné d’étude et de forma-
tion sur le fait régional et leur appréciation de 10 ans de 
mandats de gauche, un premier travail sera également 
engagé sur les propositions des communistes.
Cette première étape de réflexion collective se déroulera 
le 6 juin prochain (Nous n’avons pas encore le lieu de 
réunion à l’heure où nous imprimons ces lignes).

Les communistes du 44 sont déterminés à ne pas attendre 
sagement la prochaine échéance électorale, il y aura bien sûr 
la fête départementale de leur journal (voir page 4 et 5), une 
campagne et une pétition à l’encontre du CICE vont être 
lancées, des communistes du département participeront 
également au Forum Européen des alternatives… 
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Les 23 et 24 mai prochains les Nouvelles de Loire-Atlan-
tique remettent le couvert et proposeront une fête rebelle et 
fraternelle qui, cette année, fera peau neuve !

Toujours au parc paysagers de Saint-Nazaire, toujours le 
week-end de la pentecôte, la fête opère cependant quelques 
innovations : une nouvelle implantation sur le site, un plateau 
musical qui va mettre en avant la scène locale et toujours, des 
débats orientés vers l’actualité politique locale et internationale.
Ce sont deux jours de fête populaire aussi bien pour les enfants 
que pour les adultes qui attendront les visiteurs cette année, 
avec de nombreuses animations, la présence de la librairie de la 
renaissance...
Cette année encore la parc paysager sera le lieu d’ébullition, de 
réflexion, de construction politique du département. Lieu 
d’échange, de débats et de confrontation au cœur des luttes et 
des enjeux sociaux, économiques et politique de notre temps.

Les Nouvelles de Loire-Atlantique, ce sont plus de 3000 exemplaires 
tirés dans le département. C’est un journal qui peut paraître chaque 
mois grâce à votre soutien.

Autant de numéros qui donnent un autre éclairage sur l’actualité départe-
mentale, autant d’interviews, de rencontres qui font vivre une autre 
parole, celle de syndicalistes en lutte, de femmes et d’hommes qui lut-

Si l’on en croit 
les éditoria-
listes media-
tiques, la 
France serait 
morose, prête à 
s’abandonner à 
toutes les 
réactions. Ils 
n’hésitent pas à 
agiter la possi-
bilité grandis-

sante d’une prise de pouvoir d’un Front 
National ripoliné. Ce serait soit le libéra-
lisme soit le FN, comprenez bien que vous 
n’avez pas le choix ! 

Si l’on s’en réfère aux dernières élections 
départementales aucune autre voie selon 
eux, ne serait possible. Il dépeignent déjà, 
à priori, l’abdication du gouvernement 
Syriza devant ses promesses électorales 
-bien évidement irréalisables et irraison-
nables– Comprenez bien une nouvelle 
fois : There is no alternative.
Mais si !
Ces éditorialistes là, ne veulent pas voir ce 
qui se joue chaque jour dans notre pays, 
ils ne veulent pas voir la possibilité 
d’une France prête à défendre l’esprit 
de solidarité, de conquête sociale, cette 
France qui n’est pas prête à renoncer, à 
succomber à la logique du moins pire.
C’est en tout cas, à cette France qui lutte, 
qui ne baisse pas les bras, à cette France 
qui rêve encore et qui n’est pas une utopie 
que les Nouvelles de Loire-Atlantique 
donnent la parole, rendent compte des 
combats chaque mois.

Faire émerger d’autres possibles, 
construire notre avenir collectivement, 
échanger, savoir se rassembler, s’écouter, 
se réunir fraternellement, c’est ce qui se 
passe un peu partout dans notre pays, 
avec trop peu d’écho, contre la fermeture 
d’une classe, pour obtenir des hausses de 
salaire, pour construire un programme 
pour sa ville, son quartier.

La fête de votre journal, les Nouvelles 
de Loire Atlantique, participe de ce 
mouvement, de ce bouillonnement. 

Les militants communistes qui l’orga-
nisent, les intermittents du spectacle qui 
s’y investissent bénévolement, les asso-
ciations qui y seront présentes, les 
visiteurs qui viendront échanger, débattre, 
se divertir, feront vivre cette esprit ! 

Toute l’équipe des Nouvelles de Loire-At-
lantique vous invite nombreux à venir 
fouler les allées de la fête rebelle et frater-
nelle qui cette année connaitra quelques 
changements.
Nous avons besoin de votre soutien 
pour que vive et perdure cette fête, 
besoin de votre voix, de vos idées pour 
continuer de faire avancer les idées 
progressistes.

C’est pourquoi, je vous donne 
rendez-vous les 23 et 24 au parc paysa-
ger de Saint-Nazaire ! 

Face au scandale des exonérations patronales : rendons 
l’argent utile
Samedi 23 mai, 16h30

Travail le dimanche, salaires en berne, casse des collectifs de 
travail, délocalisation… ce ne sont pas les mauvais coups du 
patronat -bien trop souvent appuyés par les politiques gouverne-
mentales- qui manquent. Parole sera donnée aux acteurs du 
mouvement social qui luttent pour faire reconnaitre leurs droits, 
arracher des améliorations de conditions de travail, sauver leur 
emploi... Ce premier temps sera suivi par un débat autour du 
scandale des exonérations patronales en présence de syndica-
listes. En effet, les prestations aux entreprises équivalent à plus 
de 200 milliards d’euros, dont 30 d’exonérations de cotisations, 10 
de Crédit impôt compétitivité-emploi (CICE), 6 de Crédit Impôt 
Recherche... Cette politique se poursuit depuis 30 ans, sans 
aucune efficacité� sur l’emploi. La question dérange. Peu d’entre-
prises osent donner les chiffres et les services de l’État sont 
silencieux. Brisons le silence !

Après la réforme des collectivités, quelle politique de gauche 
pour nos collectivités ?
Dimanche 24 mai, 10h30

Plus de trente ans après les premières lois de décentralisation, le 
gouvernement a engagé une nouvelle réforme territoriale qui, si 
elle allait à son terme, correspondrait à un véritable bouleverse-
ment de l’architecture institutionnelle de la République.
Dévitalisation des départements et des communes, compétences 
exclusives attribuées à des collectivités, schémas prescriptifs, fin 
de la compétence générale pour les régions et départements, 

nouveau renforcement de l’intercommunalité, pouvoir réglemen-
taire pour les régions, les mesures contenues dans le projet de loi 
NOTRe sont d’une importance capitale.
En même temps les collectivités doivent faire face à une baisse 
des dotations de l’Etat qui les étrangle, dans ce contexte, la ques-
tion mérite d’être posée : quelle politique de gauche pour nos 
collectivités ? Ce débat se tiendra en présence de responsables, 
d’élus de partis de gauche du département.

Lutter et rassembler pour une alternative à l’austérité, en 
France et en Europe
Dimanche 24 mai, 14h30

Partout en Europe les peuples doivent faire face aux politiques 
d’austérité. A des degrés différents l’Europe libérale et les gouver-
nements qui lui font allégeances détruisent peu à peu les acquis 
sociaux, les services publics, privilégiant le marché contre les 
pouvoirs publics et l’intérêt général.
Depuis le vote du peuple grec l’espoir d’un changement se fait 
jour. Un bras de fer sans précédent s'est engagé entre le peuple 
grec et ses représentants, contre les tenants de l'Europe libérale 
comme Angela Merkel, les forces de l'argent, les banques, les 
marchés financiers, la Banque Centrale Européenne, le FMI et la 
Commission européenne. C’est cette lutte qu’il faut soutenir 
aujourd’hui et il y a urgence à faire bloc derrière le peuple grec. 
Mais comment lutter et rassembler pour une alternative à 
l’austérité en France et en Europe ?
C’est la question qui sera débattue sur le stand du livre par Olivier 
Dartigolles, porte parole du PCF et Vangelis Goulas, coordina-
teur de Syriza Paris.

Un vent nouveau sur la fête...

Les débats

Point de vue
Par Jérome TURMEAU
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tent pour des politiques de progrès, localement, au plus près des préoccupations citoyennes et des attentes populaires.

La bataille de l’information est une vraie bataille. Nous faisons face à une lutte idéologique où la plupart des grands média nationaux servent la soupe aux tenants du 
système qui non contents de détenir le pouvoir économique veulent contrôler ce que nous pensons, ce que nous lisons. Les Nouvelles de Loire-Atlantique, comme 
la presse militante et alternative a un rôle important à jouer dans la mise en œuvre d’une autre information, d’un autre éclairage ! 

Les Nouvelles de Loire-Atlantique, c’est aussi une Fête, celle du journal et qui a lieu tous les ans le week-end de la pentecôte ! Là aussi, c’est une même exigence 
de faire entendre une autre voix, de réfléchir à d’autres voies dans un cadre fraternel ! Nous vous-y donnons rendez-vous les 23 et 24 mai prochain !

Concerts
Samedi 18 mai - A partir de 19h30
La soirée a été concoctée par le collectif nantais CINCH et 
l’ensemble de la programmation musicale va mettre en 
avant des artistes de la scène locale.

LT HARRIS : Aura la lourde charge de lancer la soirée à base 
de mix électro-world

VAGINA TOWN : Leur dernier EP sorti chez kythibong, 
excellent label nantais, est déjà en soi un gage de qualité ! 
Assurément ils nous feront bouger avec leur rock garage 
autant énergique que psychédélique !

FRENCH COBOY & THE ONE : Les French Coboy ne sont 
pas des inconnus dans le paysage musical nantais (et natio-
nal) puisque composés d’anciens Little Rabbits. C’est en Duo 
que les French Coboy nous reviennent. Ce sera rock, garage, 
dico et en un mot dansant !

DISCOLOWCOST : propose un melting pot musical en 
piochant dans les folklores et la musique du monde qu’elle 
vienne d’Afrique, d’Europe, d’orient…

Dimanche 19 mai - 18h00

ORANGE BLOSSUM : Il y a des retours qui se font attendre et 
les nantais se sont fait long pour nous sortir leur troisième 

opus. Près de 10 années séparent le très réussi Everything 
Must Change du petit dernier, tout aussi réussi, Under the 
Shade of Violets. Le public a été patient et il est toujours au 
rendez-vous puisque le groupe joue salle comble pour sa 
dernière tournée.
Ils viendront envouter la scène de la Fête des Nouvelles de 
leur musique unique, invitation au voyage et à la transe 
électro rock !

Animations
La fête c’est aussi des 
animations pour les 
petits et les grands. 
Livres, jeux, anima-
tions musicales et 
esprit festif règneront 
en maitre sur le parc 
paysager de Saint-Na-
zaire.

L ’ a s s o c i a t i o n 
Kromozom proposera 
des divertissements : 
jonglage, maquillage, 
sculpture sur ballons, 
trampoline…
Les DUC&CO animeront les allées de la fête de leur Jazz 
manouche acoustique. 
Et, cette année encore, le stand du livre sera tenu par nos 
amis de la librairie de la Renaissance.
Mais, que serait la fête des Nouvelles de Loire-Atlantique sans 
gastronomie?
Palais de la bière, restaurants gastronomiques… et sans le 
tissu associatif local qui anime ces allées ?

La fête des Nouvelles, c’est une organisation, un investissement militant pour les nombreux bénévoles qui font vivre cette fête.
Cette année, pour que chacun puisse selon ses moyens venir à la fête, le prix d’entrée et libre, mais, prendre sa 
vignette de soutien, prendre des vignettes, c’est soutenir cet engagement et ce qu’il sous-entend, c’est faire que cette 
fête populaire puisse vivre et se perpétuer, c’est aussi soutenir le journal des Nouvelles de Loire-Atlantique et les 
idées qu’il défend.

Je soutiens la Fête, je prends ma vignette

Je prends ……….. vignettes

Je verse : ………€ (Prix libre)

Je m’abonne aux Nouvelles de Loire-Atlantique

o Je m’abonne pour un an et verse un chèque de 20 euros pour un abonnement 
d’un an 

Nom : ……………………...…..   Prénom : ………………………

Adresse : …………………………………..……………………….

Email : ………..……..   Téléphone : ……………………………..

Chèques à l’ordre de PCF44 à retourner à PCF44 - 41 rue des olivettes – 44000 Nantes

Samedi 18 mai

12h00 - Ouverture de la fête
16h30 - Parole de luttes

17h00 - Débat : Face aux scandales des 
exonérations patronales : rendons l’argent 

utile

A partir de 19h30
Concerts : 

LT HARRIS : 
VAGINA TOWN

FRENCH COBOY & THE ONE
DISCOLOWCOST

Dimanche 19 mai

10h30 - Débat: Après la réforme des 
collectivités, quelle politique de gauche 

pour nos collectivités ?

14h30 - Débat: Lutter et rassembler pour 
une alternative à l’austérité, en France et 

en Europe

16h30
Meeting avec

Olivier Dartigolles, porte parole 
du PCF

Vangelis Goulas, coordinateur de 
Syriza Paris

Des camarades du centre culturel 
Kurde de Nantes

18h00
Concert

ORANGE BLOSSUM

Concerts et Animations

Je soutiens la fête, je prends ma vignette, je m’abonne à NLA
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La réédition d'un classique

Histoire d'une ville et des habitants : Nantes
d'Emilienne Leroux

Assise de la nuit : « Rendre la culture accessible à tous »

La vocation des peintres officiels de la 
Marine, statut existant depuis 1830, est 
de participer aux opérations navales, aux 
missions de découverte, d’être le témoin 
et la mémoire des paysages, de la faune, 
de la flore, des hommes rencontrés au 
cours des différents voyages et 
escales... Actuellement, il y a 32 peintres 
titulaires et 17 peintres agréés. Pour 
cette exposition, le sujet traité par les 
peintres est celui des guetteurs 
sémaphoriques. Répartis le long du 
littoral atlantique, les sémaphores sont 
des outils indispensables à la surveil-
lance maritime. À l’instar des contrôleurs 
aériens sur les aéroports, les guetteurs 
sémaphoriques sont en quelque sorte 
des contrôleurs maritimes qui assurent 
une veille constante du littoral. Une 
quarantaine d’œuvres (gouaches, 
acryliques, aquarelles...), des photogra-
phies et des maquettes de sémaphores 
évoquent les lieux de travail et la vie de 
ces « anges gardiens » de la mer.

Du 6 mai au 20 septembre 2015 - Maison 
des hommes et des techniques (2 bis 
boulevard Léon-Bureau à Nantes.

Auront lieu sur le même thème une série 
de conférences :
- Les sémaphores et l’action de l’État 
en mer
Le mardi 26 mai 2015 à 18 h 30, par le 
maître principal Frédéric Paloc, du 
sémaphore de Chemoulin.
- Les guetteurs sémaphoriques : 
histoire, vie, missions
Le vendredi 19 juin 2015 à 19 h 30, par le 
maître principal Alain Martin, du 
sémaphore de Piriac.
- La Marine nationale en 2015
Le mardi 7 juillet 2015 à 18 h 30, par le 
capitaine de vaisseau Bernard Jacquet, 
commandant la Marine à 
Nantes-Saint-Nazaire.
- La construction du Nautilus
Le jeudi 17 septembre 2015 à 19 h 30, 
par le capitaine de vaisseau Bernard 
Jacquet, commandant la Marine à 
Nantes-Saint-Nazaire

Ce livre était depuis longtemps 
introuvable. Il vient d'être réédité, 
avec les préfaces initiales de Jean 
Philippot et Alain Croix et une 
préface à la réédition du socio-
logue Michel Verret. Il s'agit d'un 
classique. Edité en 1975 pour le 
premier tome (Des origines à 
1914), en 1985 pour le second 
(De 1914 à 1939), il tranchait avec 
les ouvrages disponibles à 
l'époque.
L'origine de cette Histoire d'une 
ville et de ses habitants - le titre 
n'est pas neutre -mérite d'être 
rappelée à nos lecteurs: il s'agit du 
feuilleton historique tenu par E. 
Leroux dans les colonnes des 
Nouvelles de Loire-Atlantique et retravaillé par l'auteure, à la 
demande générale, en un ouvrage publié d'abord par la librairie 
progressiste Au Livre ouvert, puis réédité par les éditions ACL.
L'originalité de l'ouvrage réside dans la démarche adoptée: lier 
indissolublement l'histoire de la ville et celle de ses habitants. La 
méthode, aujourd'hui banale, de puiser des sources dans les 
journaux était alors nouvelle. De même le style vivant et le ton 
chaleureux du livre en font un livre agréable à lire.
Le livre accorde une place alors inédite à l'histoire sociale : 
logement, salaires, hygiène, conditions de travail, alimentation 
etc. Le développement industriel, le nouveau visage de Nantes, la 
place de la Loire, l'importance du port (utiles à prendre en compte 
dans le Grand débat en cours): avec E. Leroux on ne visite pas 
seulement les monuments du centre dit historique, mais on 

découvre aussi les quais, les rues 
des quartiers populaires, les 
usines ou entrepôts, lesquels ne 
sont pas moins "historiques".
De ce point de vue ce livre est 
incontournable pour qui veut 
connaître les luttes ouvrières 
nantaises. L'auteure y aborde les 
répercussions à Nantes des 
grands événements politiques et 
sociaux . C'est donc un bon 
moyen de réviser l'histoire de 
France.
Le tome 3 fait défaut. L'auteure y 
travaillait lorsqu'elle nous a 
quittés en 1990. Il faut souhaiter 
que des historiens reprennent le 
flambeau aujourd'hui pour 

compléter le travail inauguré par E. Leroux et nous offrent une 
Histoire populaire de Nantes.
On doit regretter que la presse locale (à l'exception de Place 
publique) ait, à ce jour, ignoré ce livre et qu'il soit absent des 
librairies nantaises à l'exception de Vent d'ouest au Lieu Unique.
C'est un livre à lire, à offrir en particulier aux nouvelles généra-
tions, aux nouveaux Nantais.

Loïc LE GAC

Emilienne Leroux Histoire d'une ville et de ses habitants. Nantes.
tome1. Des origines à 1914. Préface à l'édition originale de Jean 
Philippot. Préface à la réédition de Michel Verret. 325 pages,37 €
tome 2. De 1914 à 1939. Préface à l'édition originale d'Alain 
Croix.330 pages, 34 € Editions L'Harmattan.

Retour sur la 1ère conférence de la vie 
nocturne, Carole SAUZE membre du 
collectif culture bar-bars et gérante du 
mon Soleil Café dans le quartier de la 
Madeleine à Nantes nous répond.

Comme avez-vous ressenti ce premier 
rendez-vous ?
Fort de 250 participants cette 1ère confé-
rence est un vrai succès. Au-delà du 
nombre, toutes les grandes villes de 
France ont participé. La présence d’espa-
gnols et de belges montre que la question 
des petites structures se pose partout. 
Bars, riverains, élus et artistes ont pu 
s’exprimer dans ce nouveau cadre. Et il me 
semble indispensable que ce type de 
rassemblement ait enfin lieu.

Quelles sont vos attentes pour votre 
lieu et pour la vie nocturne à Nantes ?

Le fait de pouvoir organiser une vie cultu-
relle dans des lieux comme mon bar-bras-
serie, doit permettre de créer des liens 
sociaux dans l’ensemble des quartiers. 
Une grande ville comme Nantes doit 
rendre accessible la culture à tous et pas 
uniquement de façon institutionnelle. Nos 
lieux sont faciles d’accès car présents 
partout à quelque pas pour les habitants. 
De plus, les nouveaux talents et les 
amateurs ont avec nous les portes 
ouvertes pour proposer leurs projets en 
toute simplicité.

Qu’est-ce qui vous en empêche 
aujourd’hui ?
Certaines limites légales sont à revoir, 
nous ne pouvons pas organiser plus de 6 
concerts par an et les limites sonores sont 
tellement basses qu’une conversation un 
peu bruyante les dépasses. Sans ignorer la 

tranquillité publique les riverains doivent 
aussi comprendre que les villes sont 
vivantes et les liens sociaux peuvent être 
renforcés avec la création artistique.

Une 2ème conférence ?
Bien sûr ! Nous avons encore tellement à 
faire. La prochaine sera l’occasion d’un 
état des lieux ville par ville pour trouver des 
nouvelles cohésions avec l’ensemble des 
acteurs pour que les lignes bougents enfin.
Le collectif culture bar-bars est maintenant 
fort de 12 années d’expériences avec son 
festival annuel. Il est maintenant présent 
partout en France, nous ne sommes plus 
isolés, nos demandes ont été mieux 
comprises notamment avec cette confé-
rence et les prochaines pourraient faire 
aboutir nos idées.

L’Huma café
Après La Table Ronde « La Loire et vous » du 24 avril,  qui a réuni plus de 130 auditeurs et qui a révélé une fois de plus la qualité du débat à la tribune et l’interactivité avec la salle, 
voici le 90ème Huma café. De l'utilisation des matières rares pour la fabrication d'objets précieux à la représentation plus ou moins critique des puissants, en passant par la mise 
en scène des rapports marchands, les relations entre la création et la richesse sont constantes, souvent ambigües et parfois tumultueuses. En une époque où, en un temps record, 
la plus insignifiante des œuvres peut se faire connaître du plus grand nombre, où le moindre espace d'inventivité est sommé d'être rentabilisé, qu'en est-il du rapport existant entre 
l'art et l'argent ?

La culture et le capitalisme: marchandisation ou résistance ? avec Isabelle GARO philosophe, enseignante
vendredi 5 juin de 18 h à 20 h - Médiathèque Jacques DEMY  - Amphi Jules Vallès - NANTES

Expositions, conférences : 
L’homme, les signaux et la mer
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Malgré un sombre contexte
...se plonge dans la tari�cation sociale de l’eau

Investissements régionaux
Répondre aux nouveaux défis des Pays de la Loire

Les communistes de la métropole
désapprouvent les hausses 
des tarifs des transports

A Montoir : 
vote du Plan de Prévention 
des Risques Technologiques

En bref
Le 10 avril, la majorité de 
gauche a adopté seule la 
programmation de 557 
millions d'euros d'investisse-
ment. Cette année est 
marquée par le démarrage 
du nouveau contrat de plan 
État Région ainsi que par la 
première année de gestion 
déléguée des programmes 
européens.
Les Pays de la Loire 
devraient accueillir 900 000 
nouveaux habitants d'ici à 
2040 et les besoins à satis-
faire sont conséquents notamment sur les questions d'aménage-
ment où le rythme à tenir est particulier.
Gilles Bontemps, vice-président en charge des transports donne 
quelques exemples : il faut compter 20 ans entre le débat public 
et la mise en service pour les LGV, 5 à 10 ans pour les infrastruc-
tures portuaires, 9 ans pour la virgule ferroviaire de Sablé. Il 
insiste : « Tout manque d'anticipation met en cause l'avenir et la 
poursuite de l'attractivité du territoire dans une logique globale 
d'équilibre de l'ensemble du territoire régional ».
4 nouveaux lycées sont prévus en plus de la restructuration de 
15 des existants ; il s'agira aussi de commencer les études de 
faisabilité pour la rénovation de la ligne Nantes-Bordeaux, de 
mettre 3,4 millions d'euros pour engager au plus vite la restructu-
ration du Grand Port Maritime à Saint-Nazaire ou encore de 
financer le réaménagement de la gare de Nantes.
Quatre projets sont prioritaires pour 2015  : le futur Lycée de 
Carquefou ; la Plateforme Régionale d'Innovation Cap Aliment, 

interface entre l'enseigne-
ment, la recherche et 
bien-sûr les producteurs 
dans le domaine agro-ali-
mentaire  ; l'Institut Universi-
taire de Technologie du 
Mans et le centre litoralis de 
l'Aiguillon-sur-Mer, lieu de 
recherche sur la submersion 
marine et qui servira de lieu 
de mémoire pour les 
victimes et les secouristes 
de la tempête Xynthia.
Avec 168 euros par 
habitants, la région constitue 

un solide pilier pour l'activité et l'emploi local. L'efficacité des 
politiques publiques régionales est validée tant par un taux de 
chômage – toujours trop – mais élevé moins que la moyenne 
nationale et par la satisfaction des habitants qui se disent à 73 % 
heureux d'habiter la Région.
Lors de cette séance, les élus communistes n'ont pu que regret-
ter le financement de la construction d'un restaurant scolaire 
pour l'Université catholique de l'ouest ainsi que la politique 
néfaste du gouvernement. Ils ont dénoncé l'orientation libérale 
qui conduit «  à prendre à ceux qui n'ont presque rien pour 
donner à ceux qui n'en ont pas besoin ». La conséquence : 40 
milliards de réduction d'impôts pour le patronat et un chômage 
de masse qui n'est pas prêt de se résorber.
Reconnaissant le travail accompli depuis 2004, les communistes 
ont pu saluer une région dynamique qui ne se repose pas sur 
ses acquis.

14 sur 37  antennes locales des finances publiques moins 
accessibles. 

Dans les villes de moins de 10 000 habitants l'accueil du public ne sera plus assuré 
l'après-midi à partir du premier juin.

« Les Maires et les présidents d'intercommunalité de France 
alertent […] sur les dérives du projet de loi qui vise à effacer la 
commune et la proximité sans en mesurer les incidences sur la 
cohésion sociale du pays la qualité des services aux habitants. »
Communiqué de l'Association des Maires de France (AMF) à l'occasion des rencontres 
des intercommunalités.
.

Bien que des investissements dans le 
domaine promettent d'être importants et 
qu'une tarification sociale sera instaurée 
à partir de janvier 2016, la hausse propo-
sée est trop importante pour les usagers 
ce qui a conduit le groupe communiste à 
s’abstenir : «  Le groupe communiste 
comprend parfaitement les difficultés 
budgétaires rencontrées et soutient les 
efforts d’investissements qui doivent être 
consacrés pour renouveler le matériel et 
faire évoluer l’offre. Mais nous estimons 
que les efforts tarifaires demandés aux 
usagers dans cette délibération sont trop 
importants. D’autres arbitrages budgé-
taires auraient pu permettre d’étaler sur 
2 ans ou décaler l’augmentation en 
même temps que le démarrage de la 
tarification solidaire ».

Les élus communistes de Montoir ont 
voté la délibération sur le PPRT mais 
avec des exigences. Ils veulent que le 
PPRT ne  contrarie pas le développement 
des activités existantes ou de nouvelles 
implantations sur le site portuaire. La 
Région doit continuer d'être étroitement 
associée au dossier en raison de sa 
compétence développement écono-
mique. Enfin, ils désirent que des préci-
sions soient apportées sur le financement 
des mesures préconisées ainsi que sur la 
gouvernance de la plate-forme indus-
trielle.

Saint-Nazaire vote un budget porteur d'espoirs
La métropole Nantaise…

Dans leur déclaration, les élus communistes ont dénoncé tant les 
injonctions à l'austérité de la Commission européenne que l'irres-
ponsabilité, sur le front de l'emploi de la direction de STX qui 
malgré un carnet de commande mieux rempli ne propose toujours 
pas de plan d'embauche digne de ce nom.
Concernant le budget proprement dit, ils ont salué la dénonciation 
de la baisse des dotations de l’État. Ils notent que les dépenses 
de fonctionnement progressent de façon maîtrisée, pour pouvoir 
répondre au mandat notamment concernant la concertation. Ils 
soutiennent la hausse des dépenses de personnels qui devrait 
permettre l'alignement vers le haut avec la situation des employés 
de la CARENE.
Ils notent que la baisse ciblée et limitée des subventions aux 
associations s'oppose aux souhaits de l'extrême droite qui veut 
les supprimer totalement. Ils regrettent cependant les répercus-
sions sur l'emploi du désengagement culturel national.
Sur les investissements, ils notent que les 50,7 millions d'euros, 
dont 12,4 pour le renouvellement urbain vont permettre de conti-
nuer de changer positivement le visage de la ville.
Sur l'ensemble, les élus communistes considèrent que ce budget 
est ambitieux et offensif.

Avec le décret du 14 avril dernier, Nantes métropole ainsi que 
17 autres collectivités territoriales vont pouvoir expérimenter la 
tarification sociale pour leurs services d’eau. Si aujourd’hui, les 
critères sociaux qui ouvrent les droits à ce type de tarification 
sont plutôt bien maîtrisés par les services de la collectivité, le 
financement de l’eau est lui bien différent.
En effet « l’eau paie l’eau », contrairement à d’autres services 
publics, le traitement et la distribution de l’eau potable est 
assumé uniquement par les usagers. L’évolution de la consom-
mation par abonné est en baisse constante depuis 30 ans et si 
cela est bon pour l’environnement, l’équation budgétaire n'en 
est que plus complexe. Il faut également rappeler que de forts 
investissements sont actuellement mobilisés pour rénover la 
principale usine d’eau nantaise.
C’est pourquoi les élus de la métropole souhaitent se donner le 
temps de la réflexion et de la concertation durant les derniers 
semestres de l’année 2015, pour une mise en œuvre d’une 
tarification plus juste début 2016.

Les communistes de la CARENE 
approuvent le Contrat de Plan 
Etat Région mais restent critiques
Ils notent que la diminution de la partici-
pation de l’État aux opérations de 
dragage des accès nautiques risque 
d’entraîner des conséquences néfastes 
pour le territoire. Alors que pour des 
raisons d'économies le Grand Port 
Maritime laisse le fond du chenal remon-
ter. Le directeur du GPM disait déjà en 
septembre : « En ne faisant pas l'exten-
sion à Donges-est, on s'est privé d'un 
scénario d'avenir à vingt ans. Le strict 
minimum c'est d'augmenter les quais et 
de se donner plus de tirant d'eau à 
Montoir ».

Renouvellement du Fonds d'Aide 
aux Jeunes à Saint-Nazaire
Yvon Renevot, adjoint à la jeunesse s'est 
vu accorder l'autorisation de signature 
pour la convention FAJ en vue d'aider les 
jeunes en difficulté par une subvention ou 
un prêt, souvent dans l'urgence. L'enve-
loppe pour 2015-2016 atteindra 86 400 €.
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Serge DOUSSIN : 
Une vie au service
de la classe ouvrière

Par Guy TEXIER

Notre camarade Serge 
DOUSSIN vient de nous 
quitter après un combat 
d’un an contre la maladie, 
un combat courageux et 
tenace comme l’était le 
militant de la CGT et du 
Parti Communiste. Serge a 
été de toute sa vie un 

militant très actif, dévoué, animé par un esprit de 
classe et de fidélité à la classe ouvrière et à 
l’ensemble du monde du travail, compétent et déter-
miné dans ses engagements syndicaux et politiques, 
jusqu’aux derniers moments de sa vie, il y a quelques 
mois, en parfaite connaissance de l’issue inexorable de 
la terrible maladie qui le rongeait. Serge a commencé 
sa carrière de militant ouvrier chez BRISSONNEAU 
dans les années 1970, délégué CGT, élu du person-
nel, il accède rapidement à la direction de son 
syndicat et animateur des luttes dans cette entre-
prise jusqu’à son départ en 1978 pour assumer la 
direction du syndicat CGT des métaux de Nantes et du 
bureau de l’Union Locale, responsabilité qu’il partagera 
à partir de 1983 avec celle du bureau de l’Union Dépar-
tementale de Loire-Atlantique. En 1985, il devient le 
secrétaire général de l’UD  CGT de Loire-Atlantique, 
jusqu’à son départ en 2007, il sera aussi pendant 
presque toute cette période membre du comité (de 
1982 à 2000) et du bureau de la fédération du Parti 
Communiste de Loire Atlantique. D’un caractère 
fortement trempé, Serge était un homme d’action dans 
une période qui a connu la gauche au pouvoir mais qui 
n’avait pas apporté de changements réels dans les 
relations en cours dans le processus du travail. Il s’agis-
sait dans cette période de conforter les choix de classe, 
face à un patronat, aux organisations réformistes et aux 
gouvernements successifs, plus attentifs aux sirènes de 
collaboration de classes, qu’aux revendications du 
monde du travail avec la suppression des emplois, la 
casse des statuts sociaux, les privatisations des socié-
tés nationales.
Il a été un animateur incontestable de très nom-
breuses luttes sociales dans le département tant à 
Nantes, à Saint Nazaire, à Châteaubriant ou Ancenis. 
Parmi les plus marquantes pour la défense de l’indus-
trie :

- Contre la liquidation de la construction navale à 
Nantes et le départ du Bougainville.
- La lutte des femmes de Chantelle, pour défendre 
l’emploi et l’industrie du textile.
- Les luttes de la navale à Saint Nazaire et celles autour 
de l’aéronautique.
- Les luttes de MICMO Gitane à Machecoul pour l’indus-
trie du vélo dont il était un fervent sportif.
- La lutte pour la dignité et les droits des travailleurs 
étrangers.
- Les luttes des dockers dont celle pour la reconnais-
sance de la maladie professionnelle due à l’amiante, qui 
a été un de ses derniers combats il y a quelques mois.
- Celle des forges de Basse Indre face à Arcelor Mittal.
Serge a développé avec d’autres camarades l’activité 
en direction des Ingénieurs Cadres et Techniciens, des 
Femmes avec une attention particulière en direction de 

la jeunesse. Il a été à l’initiative de la création de 
l’Institut d’Histoire Sociale de l’UD CGT et a beau-
coup travaillé avec le Centre d’Histoire du Travail 
pour la mémoire ouvrière et ses combats. Serge 
avait l’habitude de dire ‘’Je le dis, parce que je le pense‘’ 
cette phrase caractérisait sa façon d’agir, force de 
caractère et franc dans la démarche, qui parfois pouvait 
choquer, mais qui marquait sa volonté à la fois d’affir-
mer mais ouvert  au dialogue, au débat sans conces-
sion. Serge a été pendant 20 ans le secrétaire général 

de l’UD  CGT, il a marqué à sa façon, le syndicalisme 
CGT dans le département. Il fait partie de ce patrimoine 
militant qui a su être, à un moment donné, transforma-
teur de la vie syndicale, avec l’intelligence  de 
comprendre la société dans laquelle il était. Une 
période intensément riche ou il a fallu relever le défi des 
évolutions nécessaires du militantisme syndical pour 
mieux répondre aux exigences du monde du travail, de 
ses revendications, le désir de profiter du développe-
ment des sciences et des techniques et de combattre 
l’avidité du patronat soutenu par les pouvoirs en place. 
Serge a été de tous ces combats, au cœur des 
évènements, homme de classe et de masse, 
sachant convaincre, entrainer les militants, les 
syndiqués, les salariés à la lutte. La recherche 
permanente de l’unité du monde du travail qui 
donne confiance aux travailleurs et qui permet 
d’arracher des succès revendicatifs. 

Serge s’en est allé, trop vite, trop tôt, après une vie 
d’engagement, de fidélité à sa classe, à la classe 
ouvrière.
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Témoignage par Yannick CHENEAU

« Dans les années 70, de 
nombreux jeunes 
militants émergeaient 
des entreprises de la 
métallurgie nantaise et 
faisaient rapidement 
leurs premières armes 
dans les différentes 
instances syndicales 
locales de la CGT.

L’engagement syndical 
allait souvent de pair avec l’engagement politique au 
sein du Parti Communiste. Serge était de ceux-là, 
de cette génération de militants. De Brissonneau, 
au syndicat des métaux de Nantes, à l’Union 
Locale  puis à l’Union Départementale, Serge 
aura su marquer de son empreinte, de sa 
personnalité, de son caractère, toutes les 
responsabilités qu’il a assumées au sein de la 
CGT. Nombreuses  ont été les grèves, souvent  
dures et longues, qu’il a encadrées, des Nantaises 
de Fonderies, à Dubigeon en passant par Chantelle, 
pour n’en citer que quelques-unes. La vingtaine 
d’années que nous avons milité côte à côte  ne 
s’efface pas, elle reste indélébile même si la maladie 
a été plus forte  que sa volonté et sa ténacité ».
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